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gratuites aux auteurs des communications ä vingt pour l'annee,
avec un maximum de huit pages pour une meme communication.

Passant ensuite en seance publique, l'assemblee entend

l'hommage rendu ä MM. Robert Esnault-Pelterie et Leon Collet,
decedes, puis entend une conference de M. le professeur Marcel

Golay sur « Le satellite artificiel, nouvel instrument d'obser-
vations astronomiques. »

ROBERT ESNAULT-PELTERIE

1881-1957

Robert Esnault-Pelterie est ne ä Paris le 8 novembre 1881.

Son pere etait industriel. Comme enfant, il avait la passion des

vehicules mecaniques et c'est avec un chemin de fer ä vapeur
installe dans sa maison qu'il s'initia a la mecanique pratique.
Apres son baccalaureat, il commence des etudes d'agronomie
puis il se consacre aux sciences, sans jamais oublier ses relations
avec l'industrie. La meme annee, alors qu'il avait ä peine

vingt ans, il conquiert sa licence es sciences et obtient son

premier brevet, relatif ä la telegraphie sans fd.
Ses etudes ä peine terminees, il se lance dans l'aviation,

dont il est passionne. II fait des essais systematiques, d'abord
au moyen de cerfs-volants; l'instabilite du vent rend vaine
toute mesure precise. En 1903, il construit un planeur sans

moteur, en s'inspirant de ce que Ton savait en Europe des essais

des freres Wright. La stabilite en fut defectueuse. Esnault-
Pelterie comprend alors la necessite d'etudier experimentale-
ment les proprietes d'une aile rigide se mouvant rapidement
dans l'air. II en monte une sur une automobile par l'interme-
diaire d'un Systeme dynamometrique et atteint la vitesse de

90 kilometres ä l'heure, considerable pour l'epoque.
En 1906, il fait les plans puis construit un monoplan metal-

lique. II invente et met au point theoiiquement et piatiquement
le moteur en etoile ä nombre impair de cylindres, ce qui devait
conduire d'autres constructeurs aux moteurs rotatifs, dont
l'emploi fut longtemps tres frequent en aviation.
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Des 1907, l'appareil vole et atteint 50 metres d'altitude.
II est deteriore dans une chute. La meme annee, Esnault-
Pelterie fait breveter le «manche ä balai», cette commande
si souple et si simple des organes de stability des avions. Cette

invention, tres souvent imitee et dont la defense lui valut de

graves proces contre des concurrents et l'Etat fran^ais, retablit
sa situation financiere, ebranlee par les millions de francs-or
depenses dans ses essais. Des cette epoque, il avait montre
quelles seraient plusieurs des caracteristiques des avions
futurs: construction metallique, train d'atterrissage muni de

freins... Pour les epreuves de solidite des machines aeriennes,

il realise les essais de charge au sable. Cela le conduit ä

une construction si solide qu'on en vint, dans les milieux de

l'aviation militaire, ä lui reprocher la robustesse de ses

appareils.
Esnault-Pelterie ne limita pas ä l'aviation le champ de son

activity; la suspension des automobiles, les compresseurs, la
transmission hydraulique de l'energie, les moteurs thermiques,
la mesure precise des pressions elevees, l'utilisation energetique
des marees, tels furent quelques-uns de ses sujets d'etude.

Ses premieres reflexions sur l'astronautique remontent ä

1908 au moins. En 1912, il fait une communication ä la Societe

fran<jaise de Physique et sa premiere publication sur ce sujet;
pour que le Journal de Physique accepte son memoire, utopique

pour l'epoque, il est oblige de la presenter sous un titre anodin:
« Considerations sur les resultats d'un allegement indefini des

moteurs», et la place lui est parcimonieusement mesuree. En
1927, il a enfin la possibility d'exposer ses idees dans toute leur

ampleur ä la Societe astronomique de France, qui publie sa

conference sous le titre «L'exploration par fusees de la tres
haute atmosphere et la possibility des voyages interplanetaires »,

ouvrage qui devint en 1930 son livre sur L'Astronautique. II
collabore ä la fondation du prix REP-Hirsch, destine ä recom-

penser les chercheurs qui s'occupent d'astronautique.
En 1936, il est nomme membre de l'Academie des Sciences,

section des applications des sciences ä l'industrie.
L'invasion allemande le surprit en France. Malgre l'ampleur

des moyens mis ä sa disposition, il refusa de collaborer au
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perfectionnement des fusees et vint s'etablir ä Geneve, oil il
avait souvent sejourne. La, il mit au point un ouvrage sur
VAnalyse dimensionnelle. II s'inscrivit ä notre Societe, mais

sa sante defaillante lui imposa de restreindre son activite. Peu

apres le lancement du premier satellite artificiel, le 6 decembre

1957, le precurseur et l'animateur que fut notre collegue
decedait en France. C'est un grand ingenieur, sachant associer

l'audace intellectuelle, le courage physique, la science precise
du savant et le sens realiste du praticien, qui vient de dis-

paraitre.
Paul Rossier.

LfiON-WILLIAM COLLET

1880-1957

Membre de la Societe depuis 1909

Le 13 octobre 1957, la Societe de Physique et d'Histoire
naturelle de Geneve perdait Tun de ses membres les plus fideles

et les plus estimes: Leon-William Collet.
Ne ä Fiez (Vaud) le 23 septembre 1880, Leon-William Collet,

apres avoir fait le College cantonal de Lausanne, poursuit ses

etudes secondaires ä Nyon et les termine au College de Geneve

en 1899. Pendant cette derniere periode, il fait partie de l'Allo-
brogia, club montagnard des collegiens genevois qui lui permet
de faire ses debuts d'alpiniste et lui vaut de precieuses amities.
A l'Universite, il est membre de Zofingue. En 1904, Collet
obtient le grade de docteur es sciences physiques en presentant
comme these une etude geologique de la chaine Tour Saillere-
Pic de Tanneverge. Peu apres il devient ä Edinburgh assistant
de Sir John Murray, directeur du Challenger Office et est attache

un temps au Service des lacs ecossais. II s'enthousiasme

pour le mouvement d'idees cree par les geologues Peach et
Hörne. Revenant ä Geneve, il est nomme privat-docent en

1906; il enseigne ä ce titre jusqu'en 1910. En 1908, il publie
les Depots marins qui lui valent le prix Jules Girard de la
Societe de Geographie de Paris. Mais il reprend bientot le
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